
Il était une fois
        Dans la tradition byzantine, le premier dimanche après la Pentecôte est la fête de
tous les saints. Notre tradition latine faisait de même autrefois. La logique est belle :
l’Esprit vient d’être donné, et voici les fruits de cet Esprit, la foule de ceux qui en ont
vécu. Pendant longtemps, l’Occident a partagé cette intuition.
        Au IXème siècle, le pape Grégoire IV, à l’instigation de Louis le Pieux, a transféré
la Toussaint au 1er novembre. Ce dimanche s’est donc trouvé vacant, et dès le début
du Xème siècle progressivement dans beaucoup d’Églises s’est imposé l’idée d’y
honorer le mystère de la Trinité par une fête qui lui soit propre. Rome a longtemps
résisté : chaque liturgie honore déjà la Trinité, répondait le pape. Ce n’est qu’en 1334
que Jean XXII a finalement inscrit cette célébration au calendrier universel.

La Trinité révélée par le Mystère pascal
     La place est donc historiquement accidentelle, mais elle s’est révélée étonnamment
juste. La Trinité n’est pas un dogme que l’on placerait à côté du mystère pascal : elle
en est la révélation intérieure, le nom de ce Dieu qui vient de se montrer à nous dans
toute son amplitude. Pâques nous a révélé un Père qui donne son Fils et l’Esprit de ce
même Fils : qui est donc ce Dieu qui a agi ainsi pour nous ? La fête de la Trinité est la
réponse que l’Église a appris à formuler, lentement, à travers sa propre histoire.

Nommer Dieu 
       Les lectures nous sont offertes comme une occasion de faire résonner le temps
pascal sous une autre clé. Moïse n’entend pas une définition de Dieu mais la
révélation de son nom : « miséricordieux et bienveillant, lent à la colère, riche en
amour ». Dieu se révèle comme Celui qui vient vers nous. Paul, lui, conclut sa
deuxième lettre aux Corinthiens par une bénédiction trinitaire que la vie et la mort de
Jésus ont rendue possible. Et dans l’Évangile, c’est Jésus lui-même qui nous dit, en
quelques mots, ce qui le lie au Père : « Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son
Fils. »
         Vivre cette fête, c’est prendre goût à ressembler à ce Dieu que Pâques nous a
révélé : sans calcul, sans retour attendu, cherchant le lien plutôt que la distance.

Père Marco GALLO
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Visite gratuite de l’église (env. 1h)
Lundi 10h30 - Jeudi 14h30 
1er samedi et 3è dimanche du mois
à 14h30 
Point de rencontre : sous l’orgue

Nos salles sont situées : 5 Rue de l’Abbaye 

> Dimanche 31  mai
09H00 : Préparation confirmation
collégiens - Descartes
11H00 : Messe et premières communions
15H00 : Préparation mariage - Mabillon
15H30 : Concert de fin de mois
15H30 : Catéchisme Hispanophone -  Saint
Benoit et Saint Vincent

OUVERTURE DE L’ÉGLISE
Lundi et Dimanche de 9h30 20h
Mardi à Vendredi de 7h30 à 20h
Samedi de 8h30 à 20h

ACCUEIL DE L’ÉGLISE PAR UN LAÏC
Nouveau numéro : 01.55.42.81.33 
accueil@eglise-sgp.org 
Lundi de 14h30 à 18h45 
Mardi à Vendredi 10h30 à 12h 
Mardi à Vendredi 14h30 à 18h45
Samedi 10h30 à 13h 

ACCUEIL DES PRÊTRES
Mardi à Vendredi : 17h30 à 19h30
Samedi : 10h30 à 12h 
Inscription au mariage : mardi à
samedi 
Dimanche : 15h30 à 16h45
(espagnol) Dimanche : 18h à 19h

MESSES EN SEMAINE
07h30 : Mardi à Vendredi (Mercredi
en latin) 
12h15 : Lundi à Samedi
19h00 : Lundi à Vendredi

MESSES DOMINICALES
Samedi (messe anticipée) : 19h
Dimanche : 11h et 19h
Dimanche : 17h (en espagnol)

ADORATION DU SAINT SACREMENT
Lundi : 19h30 à 20h30 
Mardi à Vendredi : 17h30 à 19h 
Dimanche : 18h à 19h

CHAPELET
Tous les jours à 18h30
Dimanche à 16h30 (en espagnol)

ART CULTURE ET FOI

HORAIRES ET AGENDA
 de la paroisse

CARNET PAROISSIAL

Baptêmes : 
Isaure FONTENEAU
Charlotte LAMBERT
Madeleine et Josepha KESTLER
Simon FOURMAUX

Mariage : 
Julien PIGEON et
Claire RENARD

> Lundi 1er juin
20H30 : EVEN

> Mardi 2 juin
16H30 : Catéchisme
19H30 : Maraudes
20H30 : Catéchuménat
20H30 : Concert Chœur religieux Antoine
Coppée - Saint Symphorien
20H45 : Dîner parents / enfants
catéchisme - Jardin

> Mercredi 3 juin
17H30 : Aumônerie des ados - Saint Jean
20H00 : École de prière

> Jeudi 4 juin
13H15 : Aumônerie des prépas Fénelon
20H00 : Sorbonne SGP

> Samedi 6 juin
20H00 : Dîner Ozanam - Mabillon



Mercredi 3 juin à 20h dans la chapelle Saint Symphorien, aura lieu le dernier rendez-vous du
parcours d’apprentissange de prière, avec le Père Hervé Géniteau. 

Le thème sera “Marie : modèle de prière”.

ÉCOLE DE PRIÈRE - 3 JUIN

PÈLERINAGE À COTIGNAC - 5 AU 7 JUILLET
Pèlerinage organisé pour les hommes, époux et pères de familles. 

Pour réservation, contacter Ali Hojei +33 7 69 48 23 25.

SOIREE JEUNES FOYERS - 8 JUIN

Lundi 8 juin aura lieu la soirée de clôture d'année des groupes de jeunes foyers de la
paroisse après la messe de 19h. Tous les jeunes couples mariés depuis moins de 10 ans
(membre ou non d’une équipe), sont les bienvenus. Dîner partagé et prière dans le jardin du
palais abbatial. Merci d'apporter quelque chose à partager, à manger ou à boire. 

Vous pouvez nous contacter pour toute question : 
charles-et-sophie@outlook.fr

 alc.paola@gmail.com 
 jbgmuller@gmail.com

Le 31 mai 2026 à 15h00, 
la messe d’ouverture de
l’Assemblée Ecclésiale

Provinciale sera célébrée 
à la Cathédrale 

Notre-Dame de Paris.

Un moment fort pour les
diocèses de la Province
ecclésiastique de Paris
dont cette assemblée a

pour thème :
“Catéchumènes et

néophytes, de nouvelles
perspectives pour la vie de

notre Église dans nos
diocèses.”

MESSE DE FIN D’ANNÉE -  28 JUIN
La communauté paroissiale de Saint-Germain-des-Prés vous invite à la messe de fin
d’année, qui sera célébrée le dimanche 28 juin à 11h00. 

Ce moment de prière et de communion est l’occasion de rendre grâce ensemble pour cette
année écoulée, de confier à Dieu nos joies, nos épreuves et nos espérances, et de nous
rassembler fraternellement avant la pause estivale. 

mailto:charles-et-sophie@outlook.fr
mailto:alc.paola@gmail.com
mailto:jbgmuller@gmail.com


2 jours de relecture de vie et de questionnement
vocationnel (réflexion personnelle, offices,

balade, vie fraternelle).

P. Pierre-Henri Debray et P. Thibaut de Rincquesen
phdebray@yahoo.fr

mailto:phdebray@yahoo.fr
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